
 
NOUS SOMMES LE CORPS DU CHRIST: 

EN LUI NOUS AVONS LA VIE, 
L'ÊTRE, LE MOUVEMENT  

 

 
 

DANS LE CORPS NOUS VIVONS  
 

Nous sommes tous le Corps du Christ. Et qu’adviendrait-il d’un corps sans chair ni sang? Juste 

des os secs. Le prophète Ezéchiel a vu dans sa vision comment Dieu, à travers le souffle de 

l’Esprit, a donné vie aux os secs, comment il les a recouverts de chair et de sang pour vivre (Ez 

37:1-14). Lorsque le souffle de l’Esprit Saint, de l’amour inconditionnel et sacrifié, souffle librement 

parmi nous, nous pouvons être vêtus de la chair du Christ, nous pouvons être son Corps unis par 

l’amour: l’Église de Dieu. 

 

En mangeant la chair du Christ, sa Tête, tu deviendras avec la chair de ses chairs, l’os de ses 

os; là, tu t’uniras avec elle et à elle avec toi en mariage spirituel, et tu jouiras d’elle et elle de 

toi , de cette joie spirituelle que le monde et la chair ne connaissent pas. (MR 1,31) 

 
Imagine la scène que le prophète Ézéchiel a vue. Tu vois tous ces os secs éparpillés sur le champ? 
te vois-tu parmi eux ? Tant de fois dans la vie, nous pouvons sentir que nos os se sont asséchés, 
que nous avons déjà tout donné, qu’il n’y a plus rien d’autre que de mourir... Nous ne voulons plus 
ressentir ou aimer parce que la souffrance de nous-mêmes et des autres fait mal. Découvre-tu en 
toi ces sentiments? Regarde-les sans juger. 
Écoute comment Dieu te dirige aussi aujourd’hui ses Paroles de vie: “Ossements desséchés, 
écoutez la parole de l'Éternel! Ainsi parle le Seigneur, l'Éternel, à ces os: Voici, je vais faire entrer 
en vous un esprit, et vous vivrez; je vous donnerai des nerfs, je ferai croître sur vous de la chair, je 
vous couvrirai de peau, je mettrai en vous un esprit, et vous vivrez. Et vous saurez que je suis 
l'Éternel.” (Ez 37,4-6). 
Laisse-toi couvrir de nerfs, de chair, de peau... Laissez-toi sentir à nouveau, l’amour à nouveau, 
même si ça fait mal ... 

 
Ecoutons: “Ossements desséchés” de Djordji Innocent 

https://www.youtube.com/watch?v=65d87e3J9cw 

 
 

DANS LE CORPS NOUS EXISTONS  

 

L’Église nous invite à célébrer le Mystère du Corps et du Sang de Jésus-Christ. Nous 

commémorons et vivons l’événement salvateur dans lequel le Père offre le monde à son Fils bien-

aimé afin que, avec l’Esprit Saint, il puisse être la vie du monde. Mais pour la famille palautienne, 

ce Mystère est à la fois le Mystère de l’Église. L’Église est à l’autel attaché au Christ comme un 

Corps à sa Tête. 

 

“Là où est le Christ, là est son Église, et là où va l’un, va l’autre, parce qu’on ne peut pas 

concevoir un corps séparé de sa tête, ni une tête séparée de son corps. Le Christ est dans 



le Sacrement non seulement en tant que personne particulière, mais aussi comme Chef de 

son Corps moral; et tel qu’ il est là, il se donne et se libre à celui qui communie par les 

mains du prêtre” (MR 3,12) 

 
Contemple en silence le Corps du Christ. Essayez de voir non seulement la tête, mais tout le Corps dans 

le morceau de pain. Peux-tu voir des visages spécifiques de personnes que tu rencontres tous les jours? 

Essaye de voir les visages des membres de ta famille, de la communauté, des collègues, des voisins, des 

écoliers, des aînés du centre-ville... Aussi les visages des personnages célèbres de notre époque: 

présidents, politiciens, victimes d’injustice... Ils sont également membres du même corps. Et tu es au 

milieu d’eux, unis à eux avec des liens d’amour plus forts que la mort… 
 
 

Nous pouvons écrire sur les petits papiers les noms des personnes 
spécifiques qui viennent à l’esprit en ce moment. Nous les avons mis à 

l’autel, près du Très Saint Sacrement. Le tout avec de la musique de fond 
et par temps de prière. 

 
 

DANS LE CORPS NOUS VIVONS  

 

Si nous savons comment ressentir et aimer, si nous savons voir nos frères unis à nous, il est 

temps de faire ce qui est en notre pouvoir pour prendre soin de ce Corps qui est le nôtre. Quand 

quelque chose va mal, on va chez le médecin tout de suite. Quand nous pleurons, nous 

cherchons la consolation des gens à proximité. Quand la vie pèse sur nous, nous cherchons 

quelqu’un avec qui partager le poids. Aujourd’hui, l’Église nous demande d’être les médecins, 

ceux qui réconfortent et partagent des poids. Il nous demande de prendre soin des membres de 

notre corps. 

 
“Ton  épouse bien-aimée, ta Fille, est et sera dans le temple de Dieu vivant jour et nuit, sa 

Tête – Christ eucharistie – reposant sur l’autel. Prends soin d’elle – la militante –essuie ses 

larmes, console-la dans ses afflictions, allège ses chagrins; ce que tu feras pour elle sur 

terre, elle le rendra et le fera  à pour toi dans le ciel” (MR 1,31) 

 
Te souviens-tu de tous les visages que tu as vus en contemplant le Christ? Maintenant, il est temps 
pour toi de commencer à être leur médecin, le réconfort, le soutien ... Fais-le par une simple prière 
spontanée et un engagement concret à prendre soin de ceux qui sont à tes côtés. 

 

Après avoir exprimé nos prières, nous pouvons approcher les personnes présentes au moment de la 

parole et, en les regardant dans les yeux, dire: “frère/soeur, je prendrais soin  de toi”. 



 

Pour terminer notre moment de prière, récitons à deux chœurs les paroles dans lesquelles nous 
exprimons notre expérience palautienne de l’Eucharistie. 

 
 

ADORO TE DEVOTE (adaptación palautiana) 

 

 

Je t’adore avec dévotion, Église cachée, 

cachée vraiment sous ces apparences. 

Pour toi mon cœur est complètement soumis, 

Et il s’abandonne complètement quand il te regarde. 

 

Voulant te juger, on se trompe de vue, 

De toucher, de goûter; 

Mais l’oreille est suffisante pour croire fermement; 

Je crois tout ce que le Fils de Dieu a dit: 

Rien n’est plus vrai 

que ce mot de vérité. 

 

Sur la Croix, seul le Corps se cachait, 

Mais ici, la Tête est aussi cachée; 

Cependant, je crois et confesse 

que vous êtes tous les deux présents, 

Et je vous demande de me faire un corps avec vous. 

 

Je vois tes plaies, tes larmes et tes peines, 

Et j’avoue que tu es ma bien-aimée dont je m’occuperai. 

Fais-moi croire de plus en plus en Toi, 

Que j'espère en toi et que je t’aime. 

 

Ô Église en Christ et Christ dans l’Église ! 

Chair que tu fais chair avec moi: 

Accorder mon âme de vivre de toi 

Et toujours savourer ta compagnie. 

 

Sainte Église, Épouse aimée, lave-moi, 

impropre, pour l’union avec toi: 

Un seul regard de toi  

peut vous libérer le monde entier de tous les crimes. 

 

Église, que je vois maintenant cachée, 

Je t’en prie, que s’accomplisse ce dont j’ai soif: 

Qu’en te voyant face à face 

Je sois heureux de contempler ta gloire. 

 
Adaptation de l’hymne “Adoro te devote” attribué à Saint Thomas d’Aquin (1225-1274) 


